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30 Janvier — Mort du peintre 

Chaplin,
— L'interdiction de Thermidor don­

ne. lieu, de la paît de* étudiant*, à 
qvelqr.es manifestations que la police 
s’clT»rce de répn ner.

— Assassinat de deux vieillards, les 
epoux Jauncau, à Vallonnés (Loir-et- 
Cher.).

— Un vieillard de 7G ans, vivant en 
mauvaise intelligent avec son fils à 
Grnucbes-Luchucl, (Somme) se venge 
de ce dernier, en jelanl un de >es 
pc ils-enfanta, âgé de cinq mois, dans 
un puits.

31 Janvier — Mort du célèbre 
peintre Meissonnier

— Échec de M Crispi devant la 
C ia libre Italienne, sur une question 
de finance Le Ministère donne sa dé­
mission.

— Séance de réception à la Sorbon­
ne, en l’honneur de M. Bonvalol, le 
célèbre explorateur du Thibet et de ses 
compagnons Les hardis voyageurs 
sont vivement fêtés.

— Ouverture officielle du concours 
agricole, à Paris.

— Assassinat à Braslou, (Indre-et- 
Loire, d’une femme octogénaire.

— t n jeune séduclenr de profession 
qui, il y a quelques mois, avait reçu 
quatre coups de révolvcr de sa maî­
tresse, à Roubaix, subit le même sort, 
en cette même ville, par une autre 
jeune personne qu’il avait abandonnée 
après l'avoir re due mère. La malheu­
reuse tente de se suicider ensuite avec 
son arme.

Ier Février — Mort du célèbre ro­
mancier, Elic Berthet.

— Terrible incendie à Nancy. Une 
femme et ses trois jeunes enfants sont 
brûlés vifs.

— La démission du ministre italien 
cause une émotion très vive dans le 
monde politique de l’Europe centrale.

— Revoi e militaire en Portugal.
— Désordres à Bruxelles.
— Incendie considérable à Rouen. 

Les perles matérielles sont esljméçs à 
deux millions.

--A la suite d’une discussion entre 
deux propriétaires voisins, de Malbas, 
(ziude) l’un deux, âge de 30 ans, se 
jette sur l’autre, âgé de 70 ans, et le 
tue à coups de hache.

— Une jeune fille de. Capestnng
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J’craullj séduite par un jeune hwinaio 
qui lui a'ait promis de J‘épouser, tue 
«m séducteur qui refu>ait obstinément 
de tenir sa promesse.

— Violent incendie, 139, faubourg 
du temple à Paris. Degàti materiels 
très imp. riant,

2 Février— Exécution du trop fa- 
meux Evrand. l'a^assi n de l’huis ier 
Gouiïe.

— Terrible accident de chemin de 
fer à Maignelay-Mon'.igny =.(h-e\ l e 
train de Douai à Paris est mis en piè­
ces par suite d’un déraillement Un 
compte un mortel de nombreux bles­
sés.

3 Fcmer —Arrestation d’un espion 
nommé Pierreïhe.ssvin, âge de 33 ans 
et originaire de Belgique,

— Collision prés de Bondy entre 
un train de marchandises et le train- 
express de Paris à Mulhouse.

4 Février — Violente explosion de 
dynamite dansjinc tranchée lu poly­
gone de Montpellier Neuf sclàats 
blessés.

— Horrible assassinat à Raæpoux 
(Lot). Va gredin du nom de Det.i* 
Galand, ayant eu à par-ag’ruu petit 
héritage avec son frère. attire ce der­
nier xlans un endroit retiré, lui lire 
deux coups de pistolet à bout portant 
et lui broyé ensuite la tête à fai Je 
d’une hache.

— On signale une quantité énorme 
de neige en Russie. Des villages entiers 
sont complètement ensevelis, des vil­
les bloquées ainsi que plusieurs lignes 
do chemins de fer.

3 Février—Jules Ferry, nommé 
I résident de la commission sénatoriale 
des douanes, prononce un discours à 
cette occasion.

— L'élection de M. DeeativtHe, élu 

Sénateur de’Seine rt-Ohe, eu onlin 
validé après une vive discins on.

— Des irdre* à Barcelone,
— M Saule. Conseiller municipal 

à Blois, est assassiné par sa fille h la 
suite de dissentiments survenus dans 
la famille.

— Un incendie vhlont détruit à 
Narbonne une usine à . mire. On 
gnale plusieurs blesses» Le* pertes 
matérielles s’élèvent à plus d'un mil­
lion. On redoute de nouveaux acci­
dents.

— Double assassinat à Vieille (Isè­
re). Un mûcrable frappe a coups de 
couteau le fils d un de ses voisins; aux 
cri< pousses par leblesrè, le père vient 
le secourir et reçoit également plusieurs 
coups de couteau dans le bas-ventre. 
L'a-sassîn est p is par la gendarmerie 
au moment vu il cherchait à se noyer.

CHRONIQUE LOCALE

DxUtfvRTL’Ji

La ville de Danimartin a eu à parta­
ger entre ses pauvre . victimes de l'hi­
ver, une somme de lôô francs, prove­
nant de la répartition du secours 
extraordinaire mis à la disposition du 
gouvernement par ia récente déci>ion 
des Cha rtres.

— Dimanche dernier a eu lieu dans 
la salle de l’IIôtel de ville, rassem­
blée générale annuelle de la Société 
de secours mutuels, La Fanfare muni­
cipale avait apporté son bienveillant 
concours à cette intéressante séance,

Les nouveaux membres, au nombre 
de douze se répartissent ainsi :

5 Membres participants: .MM. Dru- 
geon (Daniel), Rcvillion (Paul), Poi­
gnard (Jean), Mcret (Eugène), Latte 
( Auguste).

7 &famhres honoraires : Mne Vvc 
Barlhomeuf, Mme Eugène Hémar; 
M Henri Hêmnr, ancien avocat géné­
ral; Mme Vvc R îdi r;M. Marguerite, 
Vie - résident de la I). léga'hn can­
tonale; M. Labour, Conseiller général 
M. Maurice Chcvance, Secrétaire de 
miiiri •,

Los membre< participants démis­
sionnaires sont • MM. B mllinicr Léo­
pold , Vincent (Æmilien), Jonval (Phi­
logène), Lticcl (Frédéric) et Brouaye 
(Paul).

Les membre* I on iraires démission­
naires sont:M le baron de Montbmn, 
M. le vie unie de Baudinière, M Cho- 
let, M. G'*not. jugede paix; M. Boujard 
chef d’in.di.ulion

Sept Sociétaires sont décédé* dans ! 
le cou anl d>‘ l'année 1890; ce s<m : 
MM, Tesson (J»an). Grig.on Lnui 
Tesson (l’ugène) et Pulicl (Clovis), 
membre* ; ar.icipant ;

L*s membres hoi.iraires décédés 
sont: MM. Chevaace, Bar hmr.euf et 
Seigneur.

M. le Président, aorè* avoir fait 
counaî recette partie du compte-rendu 
des opérations, appelée le mouvement 
du personnel, a adre»é un souvenir 
sympathique aux membres déc cés, • 
qui, participants comme honoraire*, 
ont emporté les regrets de leurs collè­
gues M. Seigneur, comme ancien 
Vice-Président de la Société a été par- 
iiculièrcmenl rappelé à la mémoire de 
l’association, dont il a été le promo­
teur cl le membre le plus zélé.

On se souvi ni en effet, que ce ne 
fut qm* quelques semaines avant son 
décès, que M. Seigneur, épuisé par la 
maladie, consentità résigner ses fonc­
tions de Vice-Président. Dâfis sa séan­
ce du 21 juin dernier, le bureau tout 

entier avait sollicité comme gage de 
sa rifeonnaissance envers ce digne 
émule de la mutualité, une des récom­
pense* honorifiques que le gouverne­
ment met avec tant de libéralité a la 
d;-position des autres sociétés qui i‘cn 
sont rendues dignes par leur bonne 
administration et leur prospérité. Cet 
appel ne fui pas entendu, mais le sou­
venir de cet ami des classes laboricu • 
ses n’en restera pas mon* profondé­
ment gravé dans la mémoire de tous 
les travailleurs dont il a, pendant Imi­
te sa vie, défendu la cause avec le 
plus grand désintéressement.

Nous avons lait connaître la semai­
ne dernière, dans scs grandes lignes, 
la siua-.ion financière de la Société.

\ l i-sue de la séance, il a été pro­
cède à l elcctimi d’un nouveau Vicc- 
i r 'Or;: r, < n remplacement de M. Vin­
cent Émilien, qui, pour cause de 
changent ni de résidence a du renon­
ce aces fondions qu’il remplissait 
depuis la f nda’.ion de la Société.

M. A. Mallet, entrepreneur, a été 
ch Vie > Trésorier par 455 voix suc 
191 votants.

JC-ILl Y

M. le Maire de Juilly a fait aban­
don à la cais c de la commune, de 
l'indemnité qui lui était allouée comme 
délégué séna orial. Si cet exemple 
pouvait être suivi par Messieurs les 
Sénateurs. . . .

Clvye-Suuilly

Comme les conscrits deDammarlin, 
ceux de la commune de Clave-Souilly 
ont eu h désagréable surpri e d'ame­
ner les numéros 4. 2 3. Par contre, 
ils ont eu aus>i la bonne chance de se 
réserver le numéro S5 qui était le plus 
élevé.

SH AS
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N AKTXVll- U~H A V DOC IN

Lçsjçkuucsi conscrits d’une des com- 
biunes du canton de Nanteuil ont été 
|a cause involontaire, le jour du tirage 
au sort, d'un accident bien regrettable: t 
fes jeunes gens se | rair.enaienl, ’am- 
bour cl drapeau en tète dans les rues 
dç Nanleuil, mercredi dernier, l i 
qu’un cheval attelé à urne voilure qui 
stationnait à la porte d'un r *. g cîaul. 
pril peur cl fil un écart subit, renv ci- 
gant un enfant sous l'une dos roues du 
Véhicule qui lui pa>sa sur la t

^’éiajdu pauvre cn.'anl est 1res gra­
ve, maigre les soins empresses qui lui 
0^1 elé prodigues par le docleur Gre­
nier.

|ERME' ONVILLE

On lit dansFài'oÀo du labis:
Chacun sait que la grande. 1 uni' < 

sçllc ren^iqnee de ce village, h.i 
venue du séjour et de la mort de J-J. 
Rousseau.

En 1814 et en 1815, les années 
alliées, peur rendre ho.: . ..g.- à 
mémoire de l'homme qui est une gloi­
re pour le genre humain tout entier, 
ç.xcmptèçen^ Ermegpnvillc de \ ute 
réquisition, — ce qui certainement 
serait encore arrivé en 187.) cl 1871, 
si la municipalité avait pris» la peine 
de rappeler cc précèdent aux envahis­
seurs.

Le Conseil municipal d'Ermci.onvil- 
k a doLg été mu par un sentiment de 
juste gratitude en volant, il y a quel­
ques années, une souscription de 
103 fr. pour le mqmmeul national 
érigé sur la place du Panthéon, en 
l'honneur de J J. Rousseau.

Crûirail-o:i que celle >cmme voice 
parle Conseil n a jamais été remise 
au comité du monument, cl que le 
yésorierdccc comité a du, pour ré­

gulariser ses comptes, les mettre de 
sa poche?

Mo\i inox

Un généreux anonxmc, connu -eu- 
lvnnnl comme proprietaire de terres 
sur le krriteirc de M»»utL\ou, a en- 
xoxedernièrement au bureau de bien- 
l'aisance de celle commune, la somme 
de veut lianes, des inev aux ; uuvre .

On ne peut qu'applaudir h ei ac e 
de bienli-isante générosité, qui deo an- 
derail .av irdo ivm brvuximita eur>.

TRIBUNAL DE SIMPLE POUCE 
Le NaNTEI IL-LE-UaV; oi in

--------------

Dc^crivert (Camille), âgé de 32 ans, 
uinnouvriera ViHers-sainl-Genest. Ivres­
se, » fr d'ameiide « t frais.

Plate xiv (Oscar), 33 an s b tteraviorvl 
cautinivr demeurant à Silly tc-Loiig.

V Défaut de registre pour l'iuscrij)- 
lion des voyageurs.

?* Défaut d’afllchago de la loi du 
23 janvier tSTJ.sur l'ivresse.

I fr d’amende pour chaque contra­
vention el frais.

FAITS DIVERS

ÉLECTIONS SÉNATORIALES

Vf ici. d’après le Journal de Seine-? 
tl-Mdrm les n. ms des candidats qui 
se présentent pour l'élection,sénatoria­
le du 15 mars prochain.

M. B; o ,ist, 4 ice-1 ;é»i<lcnl du Con­
seil général.

M. ru docteur Dufraigne maire de 
Meaux.

M. Dcthomas Conseiller general 
du canton de Crécy.

C’est denc sur ces trois noms que 
doivent, se faire aujourd’hui dimanche^ 
les élections des délégués.

Un «l-NUI’UIR MARIlGX

On écrit de Bordeaux, le t Février: 
Gel e apr ’s-mi li. vcrsiroh li’ur’s, 

une ré e nonifort "iirieii r a <*lé celé 
brec il la mairie,

»n mari il deux pcnsionnairt’H de 
la prison départementale, un nomr. é 
Pluvieux, c > i la ii:P a lix a-n de tra­
vaux forces, et une lille lia •..as in, 
con ' rnne • à cinq an- de la ■ ême 
pi inc par la Cour <1 a -i es de |.< Gi 
ronde, à saden inex ssion,

Le< témoins du . ariage m i ni des 
agente de b ûrcié dont la présence 
gênait évidemment l?s épanchements 
des deux epoux.

Après la cérémonie les nouveaux 
mariés ont été réintégrés dans leurs 
cellules respectives.

Ih se rebouvcronl en A uvcll. Ca- 
lydonie.

Le R vt • L'Êiu SEW»
Ou écrit de Londres,5 février : —
Le d cleur llankin un ( lèvedc Km h 

vient de découvrir le moyen de gu rir 
l’a ithrav au moyen d une prépara i m 
faite avec des rats.

Voici quelques détail» :
Les rats jouis-ent d’une immunité 

na’urelleà l’e.droit d’un grand nnm- 
brede maladies infectieuses, y compris 
l anlhrà.x, parce que le corps :e ces 
animaux renferme une substance qu a 
la propriété remarquable de tuer le 
microbe de celle maladie.

La subs auce en question réside 
dans lu rate du rat.

Ou prétend que celle découverte est 
d une impur.ance considérable e. en a- 
mènera bien d’autres non moins utiles 
à \ humanité.

D’aulic pari on écrit de Berlin, à la 
n.è.r.e date, que le docteur llankin, de 
l’uni'. vr:iU> de Can.bridge, vient de 

découvrir le remède contre le charbon
Celle fois, on pourrait croire quo 

lc< allemands se soit cntendiH avec 
le anglais pour nous monter le coup.

U.N Aile I) BVKBUIIK

Depui- deux ou 'r »is j > irs. il n'est 
bru t, à Micot, que d u.i acte de brû­
la île a’rocc coin ci- par un sous-licu- 
te ant du .34" r gimenl de ligne à la 
caserne J mbert.

4 oi i le fai's:
Un .-oldat. pour une faute légèic, 

fut contraint de se déchausser el de 
rester le- pieds nu. sur la gl .ce dans 
la cour de la caserne, pendant que ses 
camarades formaient, par ordre, un 
cercle autour de lui.

Non c /nient de cela, le sous-lieu-, 
tenant fit remplir le sac de ce malheu­
rs ux de -ablecl lui lit faire l’escrime à 
la baïonnette pendant près de trois 
heures.

L a leu de cet acte de barbarie, 
vient d’êHe puni de trente jo irs d’ar­
rêts.

mztry-moby

( Suite )

Une charte de l’année 986, octroyée 
par Lothaire et Louis V, son fils, à la 
sollicitât on d’Eliziard. évêque de Paris, 
nous, apprend que les paro sses de M.try 
et de Mory (ZMitriaaun el tMàuriacum 
cum ecclèsiis) étaient, depuis assez long­
temps déjà en possession du chapitre de 
Paris. Cet acte qui confirmait d’autres 
chartes, royajes plus anciennes, recon­
naissait les chanoines du chapitre de 
Pars, comme seigneurs hauts-just ciers 
de ces deux villages.

Une charte sans date, qui parait- tr 
cependant de l’an 1070 environ, nous 
apprend que le comte Hugues de Dam-,
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vnartin qui avait des difficultés avec la 
plupart des seigneurs, ses voisins, à 
cause de ses exigences et de son ca­
ractère ba'.a Heur avait in.posé injuste­
ment divers s conta nés (charge* ou 
impôts) aux h ;t.- du chapitre, qui pour 
cette raison. î avait excommurié Les 
deux partis Unirent r.cmnuins pir 
s’arranger el red gèrent un compro.ms 
dans ce sens :

• Nous, dt le chapitre, nous avons 
cédé prdsib ement au dit comte, la v - 
cairie hors Venceinte de tègli-se de 
Morv et un tauxement de i ’.ste mesure 
(c’est-à-dire légitime et raisonnable à 
prendre sur des t.rres habite.* par des 
hôtes, et des corvées vn. R is l’aune' 
au mois de Mars ; de plus, h péage s. : 
1 s gens d' pied, excepté s -r les cha­
noines et sur leurs ho m-.cs; enfin nous 
luiabandonnonstou* ce que n es a\ uns 
cru lui appartenir. »

« Ledit comte, H. .ignés, de son côté, 
nous a abandonné p..S b'.e nent tout;s 
les autres ch -s s i* acctd .s, soit 
co rtmnieres, à la ré- rvo de doux, sa- 
v ■ :z : les repas qui’ prtnd fi e.;u xno.ent 
dans la susdite ville de M <y et les v? - \ 
turcs par lesquelles il dé- c souvent 
nos pauvres: kd.t comte n’a peint cé­
dé ces deux articles, nous ne les ’ui 
cédons pas non p’us, mais nxis avons ■ 
réso u de les laisser en souffrance et en 
contestation, de sorte cependant, que 
si’kdit comte en abusait trop, r.aus le 
prendrions à partie et le sommerions de 
secorrig.rou de nous rendre justice, 
au refus de laquelle nous l'excommu­
nierons de nouveau.v

Les roisjouissa'ent à Mi'rv et à. Morv 
du droit de gîte, qui cons sta.t à donner 
asiL au sauvera n ainsi qu’à sa suite et : 
à lui fourmr ms vo turcs pendant le • 
cours de ses, visites. Le roi Louis le I

jeune, par une charte de l’année 1157 
affranchit les habitants d cette charge, 
Barb.d>r, doyen du chapitre, aban­
donne dans U même charte, aux ha 
b.tants d • M try et d Mon. à titre 
héréd taire, tout '$ les terres co up.mnt 
l’cnsanbl-.' d.s deux svigacurie*, qui 

! leur étaient pré édmm<nt affermé v 
Les habitants, en échange de eu te a- 
bmd >n, s’engagent à paVT annuelle­
ment au ehap’tre, un clwnpmt cqmva- 
la t u ; tiers desp odmtsd sd tes terres 
le chapitre conservât en outre, ses 
droits de di.ne, lods et ventes.

Dans h su te. les habitants se plai­
gnis nt des char g. s que leur imposait 
certaine servitude, par Laquelle ils cn- 

j tendak.it vraisemblablement la dime. 
’ En 1192. sur la propos t on de Michel, 

d nea. et du chapitre de Par s. ils con­
sentirent une transaction confirmé.* par 
1-' rc-i Philippe Auguste, entre le chapi­
tre d’ part et les habîtan’s d Mitrv, 
d. Mary, de Montcel et de Trcn.b ay, 
dM .tr? part. Il fat décidé que pour 
tenr lieu au chapitre de la s rvitude 

Idvnt on demandait la suppression, les 
dits habitants paveraient désormais 
annueLemeat au chapitre, la moit ê du 
produ : de leurs terres. Les chanoines 
s - réserva .nt encore néanmoins, leurs 
autres revenus sur ! s hostiscs (n a sons) 
ou sur ks cunsives et ’a p ènitude de 
la justice itt atrio de Mer y (c’tst-a dire 
dans iknceinte du village de Mory.)

Odon de Comparas donna au mois 
de Novembre 1215, à titre d’aumône, 
au chapitre de Paris, quatre arpents de 
terre sis à Morv, sur la colline Cette 
donation comprenait ks droits de sei­
gneurie et de justice.

Hugues de Mitrv, était prévôt de. 
! Da.r.niartin en 1227.
I En r238. Jean de Morv reconnaissait 

qu'il tenait a bail viager et non à titre 
héréditaire, le doyenné de Morv.

Au mois de Mars 1252, Jacques de 
Mitrv, dit Gorgast: fut pourvu à bail 
viager, de la mairie de Mitrv, qui était, 
pour son titulaire, d'un rapport annuel 
d’un niuidde b’é et de quatre» setirrs 
d'avoine, sur la grange de Morv, de 
deux sols et d-deux chapons, Le maire 
était tenu d’as.:isL r à la recette des cens 
de ne point a corder d’abonnements n. 
d’investitures sans I consentement du 
chap tre; de faire toutes ! ?s sommations 
et monit ons qui étaient du ressort de 
ces fonctions, et enfin de monter à che­
val autant qu’il était nécessaire pour 
survci.ler les récoltes.

(à suhre) E. L.

LA GARDE NATIONALE
de DAMMARTIN

— en U 90 —
{Suite)

La Garde Nationale était chargé-- de 
ma'ntenir l’ordre et la tranquillité dans 
l’intérieur de la ville. Le 7 Décembre, 
1790 a la suite de quelques trou b es 
survenus entre un certain nom br. d’ha- 
b.tants, le corps municipal ass sté du 
procureur de la commune, prit en séan­
ce la dé.ibération su,vante ... a Dou­
loureusement affecté des troubles qui 
ont eu lieu en cette v.lle le so.r de Di­
manche dernier .t Je Dimanche précé­
dent par des querelles et des batteries 
dangercus.s, et voulant faire tout ce 
qui est possible pour prévenir un tel 
désordre, contre la sûreté .ndiv.duelle 
et la tranquillité publique, ré.tcre les 
défenses précédemment publ é.s contre 
tous attroupements et séditions sous 
peine de prison, et arrête en outre, que 
les commandants de la Garde Nationale 
et de la maréchaussée seront requis de 

faire une patrouille les fêtes et Diman­
ches et tels autres jours qu’ l convien­
dra; laquelle sera composée d. quatre 
gardes nationaux et d’un officier et de 
deux cavaliers de maréchaussée, depuis 
six heures du soir jusqu a dix. à l’effet 
d'cmpecher tout attroupement, comp ot 
sed tieux et tout désordre, maintenir là 
tranqu llité .t l’exécution des ordonnan­
ces de police précédemment pub iées.- 
meme d’arrêter tout perturbateur du 
repos public. »

(à suture) E. L.

UN MILLIARD

Si l’on vous demandait à brûle-pour­
point :

* Savez-vous le poids que représente 
un milliard ? > il va gros a parier que 
vous resteriez bredouille. Un de nos 
confrères pose la question et y fait la 
réponse.

Un miilard, pèse :
En argent, 5.000.000 kilogr.
En or, 3-»2.58o kilogr.
En billets de i.ooofr., I.780 kilogr. 
En billets de ico fr., 11.5oo kilogr. 
Pour le transport de 1 milliard, en 

considérant qu’un homal.- porte 100 
kilogr , il faudrait :

En bidets de i .000 fr., 18 hommes: 
En billets de 100 fr., iiû hommes; 
En or, 3.225 hommes.
En argent, 5o.ooo hommes.
Un milliard en billets de 1.000 fr. 

formerait 2.000 volumes de 5oo feuil­
les.

♦ ¥ *

Extrait d’un prospectus recomman­
dant un biberon :

« Lorsque l’enfant à fini de téter, il 
faut le dévisser soigneusement et le 
mettre dans un endroit frais, par ex­
emple sous une fontaine. »

Pauvre petit 1....
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Ètudo doM- BARO1LLIER notaire 
nu Ï’I<-.si-, l’eltevlllft

BON FONDS DE COMMERCE
de n atcliand de vin» el Hôtel 

grande MAISON ot Jardin 
ou il s'expl île

situés à Sillx le* Long Gntndo rue. 
dépendant do la succession do Ma da 
me Vie a adjuger ensemble nu sépnié- 
tnenl, le Dimanche 13 (Mars 1890 d 
wmc heure, en la n nison d écide de 
Silh-le Long, pat le ministère de 
M* Baroillicr.

Il pourra cire traite avant l'adju­
dication s'il est (ail des offre» suffi- 
s intes.

Le même jour à 2 heures, ven­
te du mobilier de succession.

(S’adresser à M* Baroillien notaire)

o

Ne faites pas réparer vos
Montres, Pendu’es, Bi­

joux, etc. sans avoir demandé 
les Prix et apprécié le travail 
de

MliSTOT
HCRLCGER DE BESANÇON 

ex-1 «• Ouvrier de la M°« Boussion à Paris

Nù PAS CONFONDUE !
S'adresser chez M. MATHI U A' à

SAINT-MARD, (Sne-&-Mne)

un beau CHIEN caniche 
noir, d’un an.
(S'adresser au bureau du Journal^

a l'honneur d’informer les lia- 
bitfinlH do In région qu’il a Irons 
f'né son bureau 21ruo des Oul- 
clios. en In maison tpi’liabitait 
mriefois M. Pe il. greffier.

LA MODE
MAGNIFIQUE JOURNAL DE MODES

PttràlSMnl le Ief el le t ; de ehd/jue mois

Abonnement : 2 francs par an.

f ai gri: son prix réduit, cc Journal 
contient les gravures lus plus ar­

tistiques et les plus pratiques qui aien 
etc publiées jusqu'ici p-r un journal 
de modes; le papier et tous les acces­
soires sont irréprochables : en outre, 
ce journal n’c.st pas vendu au numéro;

Le succès de cette publication est 
sans précédent en librairie.

Envoi franco d’un spécimen contre 
t o centime?AVANT DE FAIRE AUCUN ACHAT

Adressez-vous :
MAISON

R. DELACOURT-COULANJON
60 GRANDE RUE, 60 

à DAMMARTIN (S-&-M)
Qui vous vendra :

Montres Chaînes. Bagues el Bracelets 
au or et «n argent — Boucles d’oreilles 
— Pendules — Diamants, etc.

Linge, Toiles, Nappes. Serviettes, 
Etoffes el Draps pour confections etc.

Glaces — Installation el agencemen 
de magasin.

Le tout à des conditions excep­
tionnelles de x.ON MARCHÉ.

Le Dirccicur-Gerani .1.1

Dttmmarlm lmp. E. Lsmorté.
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